
  

ÉDITORIAL
Chers membres de l’Adagp, 

Les derniers mois ont été intenses et productifs à l’ADAGP, que ce soit 
pour la défense de nos droits ou l’accompagnement et le soutien à la 
création. 

Après l’arrivée tonitruante des NFTs dans notre pratique, celle, non moins 
fulgurante, des intelligences artificielles génératives vient bouleverser le 
fragile équilibre économique de nos disciplines artistiques. Là encore, la 
technologie doit respecter le droit des artistes, et l’Adagp veille à porter 
notre voix en proposant plusieurs adaptations du cadre législatif. Une 
course de fond s’engage, puisqu’il faudra négocier de Paris à Bruxelles 
pour faire valoir notre droit à la transparence et à un réel consentement. 

En matière d’accompagnement, le Fonds de soutien franchit une 
nouvelle étape et se compose désormais de 6 catégories de dotations afin 
d’encourager le développement artistique et professionnel des artistes-
auteurs. À l’ère du numérique, ces différentes dotations sont conçues 
pour soutenir le déploiement de notre activité, augmenter notre visibilité, 
et accélérer la documentation de notre œuvre. La prochaine session de 
candidature ouvre à la mi-septembre, ne la manquez pas ! 

Enfin, l’Adagp a 70 ans cette année. 

Pour célébrer cet évènement, l’Adagp fait ce qu’elle sait faire de mieux : 
promouvoir le droit des artistes.

Notamment à travers un colloque international le 30 novembre prochain 
qui réunira artistes, universitaires et professionnels du monde de l’art 
autour du parcours de l’œuvre d’art, et la parution d’un ouvrage chez 
Flammarion qui viendra également enrichir le débat en proposant une 
plongée historique dans le droit d’auteur des arts visuels, de l’Antiquité à 
nos jours. 

Il y Aura toujours des créAteurs à soutenir, des droits à négocier,  
des artistes à protéger. 

Confraternellement, 

Hervé Di Rosa

esquisses nº 33
Juillet 2023
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à la une
Tout comprendre  
aux dotations  
du Fonds de soutien 
D’un montant allant de 1 500 € à 6 000 € 
chacune, 6 catégories de dotations ont été 
conçues pour augmenter la visibilité des 
artistes, documenter les œuvres, financer le 
travail de recherche et accompagner artistes 
et successions pour se constituer un fonds 
d’archives numériques. 

Dès septembre, faites votre demande !
En juin 2021, l’ADAGP a signé un accord avec Google 
prévoyant la mise en place d’un Fonds pour ses 
membres afin de soutenir leur développement 
artistique et professionnel tout en les accompagnant 
dans le déploiement de leur activité à l’ère du 
numérique.

En 2023, ce Fonds est distribué sous forme de 
dotations aux artistes qui en font la demande, pour 
les accompagner dans un projet ou un événement 
(exposition, festival, concert dessiné, performance, 
édition, restitution de résidence, etc.). 

Les dotations du Fonds de soutien s’adressent aux 
membres depuis au moins un an, toutes disciplines 
confondues, ayant un projet dans l’année, et pour 
certaines catégories, diffusé en France, dans un lieu 
(galerie, centre d’art, musée, Frac, salon, festival, 
etc.) ou par un éditeur, identifiés comme tels.

6 catégories de dotations ont été créées  
et seront attribuées jusqu’à épuisement  
de l’enveloppe pour l’année 2023 :  

→	 Dotation Captation vidéo d’une performance 
artistique : 1 500 €

→	 Dotation Portrait photographique : 1 500 € 

→	 Dotation Portrait vidéo : 3 000 €

→	 Dotation Prises de vues d’œuvres 2D et 3D : 3 000 €

→	 Dotation Recherche : 4 000 €

→	 Dotation Fonds d’œuvres et d’archives : 6 000 €

Elles sont cumulables avec les autres aides de l’action 
culturelle de l’ADAGP. 

Une commission d’attribution, composée d’artistes 
et d’ayants droit représentatifs des commissions 
consultatives et du conseil d’administration, a été 
créée afin de statuer sur les demandes diffusées 
par un lieu non répertorié ou non identifié par les 
services de l’ADAGP.

Une 1󰂍󰂇 session de candidature a eu lieu  
entre avril et juin. En septembre, une 
nouvelle session sera organisée sur l’Espace 
de candidature de l’ADAGP.  
À cette occasion, une nouvelle dotation 
consacrée à la recherche a été créée pour  
compléter le dispositif.

Plus d’informations sur X candidatures.adagp.fr
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à suivre
Les dernières 
publications 

L’Observatoire des rémunérations  
ADAGP/SGDL

L’ADAGP et la SGDL se sont associées afin de publier 
une enquête sur la rémunération des auteurs du 
livre. 1 051 auteurs et autrices ont répondu début 
2023 à cette enquête. Les résultats mettent en 
lumière le déséquilibre de la relation contractuelle 
avec les auteurs et éditeurs, qui concourt à la 
paupérisation des créateurs.

Ce travail, fondé sur une analyse chiffrée des 
rémunérations des répondants, démontre qu’il est 
urgent de mener une réflexion sur les moyens de 
parvenir à un partage de la valeur plus équitable dans 
la chaîne du livre.  

Un guide pour débuter dans la création  
de NFTs 

Si la bulle spéculative a éclaté au printemps 2022, 
le marché des NFTs (Non-Fungible Tokens, ou 
jetons non fongibles) continue de prospérer et peut 
présenter de réels intérêts pour les artistes-auteurs. 
Afin d’accompagner ses adhérents, l’ADAGP a 
élaboré un guide afin de leur permettre de découvrir 
sereinement le monde des NFTs et, pour ceux qui 
souhaitent se lancer, d’adopter les bons réflexes face 
à chaque étape du processus de création et de vente. 

Les chiffres clés de l’ADAGP 
18 601 membres directs, répartis entre 15 856 
artistes vivants et 2 745 successions, 126 nationalités 
dans 89 pays, 55,7 M€ de droits perçus en 2022 pour 
un taux de gestion moyen de 11,3%. À l’occasion du 
rapport de transparence, l’ADAGP publie ses chiffres 
clés 2023. 

Retrouvez sur X adagp.fr  l’intégralité  
de la documentation de l’ADAGP, ses études, 
enquêtes et chiffres clés. 

 

IA et droit d’auteur : 
l’Adagp en appelle  
à une régulation  
sur trois points 
Afin d’encadrer l’utilisation des intelligences 
artificielles génératives, il est nécessaire 
de procéder urgemment à plusieurs 
adaptations du cadre législatif.

Les intelligences artificielles (IA) génératives 
(ChatGPT, Midjourney, Dall-E, Stable Diffusion, etc.) 
suscitent aujourd’hui de vives inquiétudes dans le 
secteur des arts visuels. Sur la base d’une simple 
phrase décrivant le résultat attendu (prompt), 
les utilisateurs de ces outils peuvent, en quelques 
secondes, obtenir une série d’images générées  
à la volée, d’un rendu saisissant, capable de tromper 
l’œil humain quant à sa nature et à son origine.

Le cadre juridique actuel n’a pas été élaboré en 
considération de ces IA capables d’offrir au public 
des créations générées en masse à partir d’œuvres 
aspirées sur internet et venant concurrencer 
directement les auteurs de ces œuvres sur leur 
marché. Et bien que l’intervention des législateurs 
européen et français soit récente, il est nécessaire  
de procéder urgemment à plusieurs adaptations  
du cadre législatif.

→	 Consentement des auteurs
L’ADAGP demande que, au niveau européen ou 
national, des mécanismes de réel consentement 
contrairement à l’opt out, puissent être mis en 
œuvre dans le secteur des arts visuels.

→	 Rémunération des auteurs
L’ADAGP appelle les pouvoirs publics à compléter la 
loi pour introduire un mécanisme de compensation 
équitable au profit des auteurs dont les œuvres sont 
utilisées pour entraîner les IA génératives.

→	 Obligations de transparence
L’ADAGP demande que le gouvernement français 
soutienne auprès des institutions européennes 
toutes mesures permettant d’imposer aux 
exploitants d’IA un devoir de transparence et 
d’information, notamment des œuvres utilisées. 

L’intégralité de ces propositions est à retrouver sur 
X adagp.fr 
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actions culturelles
Lauréats des 
bourses  
et résidences
Bourse de recherche  
ADAGP x Bétonsalon

Le duo Irma Name est lauréat de 
la 7󰂇 bourse ADAGP/Bétonsalon. 
Dotée de 20 000 €, cette bourse 
est destinée à soutenir un artiste 
dans un travail de recherche sur 
plusieurs mois, inspiré du fonds 
de la Bibliothèque Kandinsky. 
Bétonsalon – centre d’art et de 
recherche accompagne ainsi 
l’artiste dans son processus de 
recherche et de production.
En prenant appui sur le 
fonds d’archives du collectif 
Archizoom Associati, Irma 
Name s’intéressera à la notion 
de contre-utopie critique 
développée par le groupe 
d’architectes et de designers 
florentins entre 1966 et 1974, 
dans le cadre du projet  
« Entre Autres Choses (BOT) ».

Bourse Stampa 
La bourse Stampa vise à 
soutenir la création d’une œuvre 
graphique originale utilisant les 
procédés de la taille dure, de la 
gravure sur bois ou linoléum, 
de la lithographie ou de la 
sérigraphie. Pour sa 2󰂇 édition, 
elle a récompensé trois lauréats : 

–	 Anne-Lise Broyer
–	 Louise Collet 
–	 Le duo Les sœurs siamoises 

Les trois artistes recevront chacun 
une dotation de 6 000 € afin de 
contribuer à l’édition de leur 
œuvre graphique dans l’atelier 
avec lequel ils ont candidaté. 

Bourse Fanzine 
La bourse Fanzine contribue à la 
création et au soutien de projets 
porteurs de l’expérimentation 
et de la liberté inhérentes au 
genre du fanzine, médium 

alternatif incontournable dans la 
diffusion des arts visuels. Pour sa 
2󰂇  édition, 17 projets en ont été 
les lauréats :

6 bourses de 1 500 € :
–	 Le collectif À côté 
–	 Pauline Hisbacq 
–	 Chloé Leliège 
–	 Antoine Liebaert et Maximilien 

Pellet
–	 Jeremy Piningre et Aëla Maï Cabel 
–	 Johannin Simon 

11 bourses de 1 000 € :
–	 Johann Bertrand Dhy 
–	 Paola Delfino 
–	 Juliana Dorso 
–	 Cécila Gérard 
–	 Brieg Huon et Léticia Chanliau 
–	 Amélie Laval et Marie-Rose 

Frigière 
–	 Arnaud Lambert 
–	 Manon Raupp et Amandine Rué 
–	 Céline Ruault 
–	 Maroussia Sallent 
–	 Lalie Thébault Maviel 

Bourse Strada Collectivités 
et Strada Festivals 

La bourse Strada soutient les 
arts urbains en dehors des 
territoires habituels de la 
création artistique et s’adresse 
aux structures porteuses de 
projets que sont les collectivités 
territoriales et les associations 
organisatrices d’un festival. 
Quatre bourses de 7 500 € ont 
été remises cette année. 

Pour le volet Collectivités : 
–	 La ville de Velaux (région 

Provence-Alpes-Côte d’Azur) et 
l’artiste JAW (Adrien Ladmiral) 

–	 La mairie d’Azay-le-Brûlé (région 
Nouvelle-Aquitaine) et l’artiste 
Marie Pressmar  

Pour le volet Festivals : 
–	 L’association La Fourmi-e et 

l’artiste Petite Poissone dans le 
cadre du festival « IN CITE » à 
Rostrenen (région Bretagne) 

–	 L’association B21 et l’artiste 
Anne-Flore Cabanis dans le cadre  
du festival « LA GRANDE 
VACANCE » à Semur-en-Auxois 
(région Bourgogne-Franche-
Comté)

Bourse Connexion 
Internationale 

En créant la bourse Connexion 
Internationale en 2022, l’ADAGP 
s’est rapprochée du Bureau des 
arts plastiques et du Bureau du 
livre et de l’édition de l’Institut 
français d’Allemagne pour aider 
financièrement des lieux de 
diffusion allemands qui ont un 
projet d’exposition d’artistes de 
la scène française. 
Pour sa 1󰂍󰂇 édition, la bourse a 
récompensé d’une aide de 10 000 € 
deux musées et un artist-run-
space dans trois villes différentes, 
Bochum, Dresde et Berlin.

–	 Le Kunstmuseum de Bochum 
et « Squares and Roses », 
exposition de Karina Bisch et 
Nicolas Chardon

–	 La Technische Sammlugen de 
Dresde (TSD) et « Isabelle Le 
Minh. Pentament. », exposition 
d’Isabelle Le Minh

–	 L’artist-run-space gr_und 
de Berlin et une exposition 
collective sur la revue de bande 
dessinée Lagon

Résidence BD /  
Cité de la bande dessinée  
et Villa Médicis

Pour sa 5󰂇 édition, la résidence 
de bande dessinée organisée 
par l’Académie de France 
à Rome – Villa Médicis et 
la Cité internationale de la 
bande dessinée et de l’image 
– Angoulême avec l’ADAGP va 
accueillir l’autrice et illustratrice 
Julie Michelin, pour une 
résidence de deux mois à Rome, 
puis de deux mois à Angoulême. 
Elle bénéficiera également d’une 
bourse de résidence de 8 000 €. 
Elle développera son projet de 
bande dessinée Là où la graine 
prend, un conte écologique et 
sociétal.

Résidence Laine et Création 
à Madrid

L’ADAGP, la Casa de Velázquez 
et le Mobilier national ont 
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souhaité collaborer au service de 
la promotion de la création en 
France comme en Espagne. 
Sarah Viguer est la 1󰂍󰂇 lauréate 
du programme de résidence 
« Laine et Création » centré 
sur la valorisation de la laine 
qui débutera dès l’été 2023 à 
Madrid. Cette résidence de trois 
mois est dotée de 6 000 €. 
Le projet de Sarah Viguer 
interroge le lien entre la laine 
et le vivant en créant des êtres 
hybrides grâce à un procédé de 
tissage inédit.

Appels  
à candidature 
en cours 
Plusieurs appels se 
poursuivent durant l’été : 

Révélation Photo 2023 –  
Prix LE BAL/ADAGP  
de la Jeune Création

Cette Révélation, organisée 
en partenariat avec LE BAL et 
attribuée tous les deux ans, 
est destinée aux photographes 
et/ou vidéastes de moins de 
40 ans de la scène française. 
Elle a pour but d’accompagner 
un artiste durant deux années 
dans la réalisation d’un projet de 
création déjà amorcé.
Date limite de candidature : 
14 septembre. 

Bourse Connexion France
L’édition 2023 de la bourse 
Connexion France est lancée. 
À destination des institutions 
françaises (musées, centres 
d’art, FRAC, lieux de diffusion, 
etc.), ce dispositif comprend 
dans son volet français deux 
dotations de 30 000 € chacune 
afin de soutenir l’itinérance à 
l’international d’une exposition 
d’un artiste de la scène française. 
Date limite de candidature :  
29 septembre

Pour plus d’informations,  
les dernières mises à jour et les 
éventuelles prolongations :  
X adagp.fr

à savoir 
En 2023, l’Adagp  
a 70 ans ! 
Depuis 1953 et la 1󰂍󰂇 réunion d’une poignée 
d’artistes autour du peintre Marcel Parturier 
(1901-1976), que de chemin parcouru ! 

L’Association pour la diffusion des Arts Graphiques 
et Plastiques, créé entre autres afin de promouvoir 
l’idée d’une Sécurité Sociale des artistes, est devenue 
l’ADAGP, société civile sans but lucratif avec 
73 salariés, plus de 18 000 membres. Elle représente 
plus de 200 000 auteurs et ayants droit du monde 
entier grâce à son réseau de plus de 50 sociétés sœurs 
partout dans le monde. 

Pour célébrer ces soixante-dix années 
d’actions et de défense des droits d’auteur 
et des artistes, l’ADAGP organisera le 
30 novembre prochain à la Bibliothèque 
nationale de France (Paris) un colloque 
international réunissant experts et acteurs 
du droit d’auteur autour de la thématique 
« PARCOURS – L’œuvre d’art à la trace ». 

Tristan Azzi, professeur à l’École de droit de la 
Sorbonne, Université Paris 1 Panthéon-Sorbonne, en 
assurera la direction scientifique. 

Un livre est également en préparation, afin d’offrir une 
approche historique du droit d’auteur dans les arts 
visuels en regard de l’apport de l’ADAGP à la défense 
des artistes depuis les années 1950. 

Il paraîtra à la fin de l’année aux éditions Flammarion. 
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à l’�dagp 
Assemblée générale du 19 octobre 2023 
L’assemblée générale ordinaire se déroulera 
le jeudi 19 octobre à partir de 14h30. 

Elle sera accessible sur inscription dans les locaux  
de l’ADAGP.

Il sera possible de voter sur le site de vote 
électronique du mercredi 27 septembre à 9h au 
mercredi 11 octobre à 18h.

Une fois renseignés l’identifiant et le mot de passe 
fournis sur le courrier individuel de convocation, les 
adhérents auront accès aux documents présentés 
lors de l’assemblée ainsi qu’aux résolutions soumises 
au vote. 

Les membres sont invités à s’exprimer soit par le 
vote en ligne, soit par l’envoi à l’ADAGP, au plus tard 
le 5 septembre, de leur procuration (formulaire de 
pouvoir joint au courrier de convocation),  
soit en assistant à la séance 11 rue Duguay Trouin, 
75006 Paris. 

2023 est également une année d’élection, puisque 
l’ADAGP renouvelle sa commission de surveillance, 
qui a pour rôle de s’assurer de la mise en œuvre des 
décisions de l’assemblée générale. 

Les personnes désirant faire acte de candidature 
sont priées d’adresser leur candidature avant le 
5 septembre soit par courrier postal à 

Mme Marie-Anne Ferry-Fall – Directrice générale, 
ADAGP – 11 rue Duguay Trouin, 75006, Paris. 

Soit par courrier électronique à :  
X direction@adagp.fr

Pour toute question et pour assister à l’assemblée :  
X vote@adagp.fr

Les travaux des commissions 

Réunissant créateurs et acteurs spécialistes 
de leurs secteurs, les commissions 
consultatives ont pour mission d’identifier 
les enjeux de leurs disciplines et de proposer 
des actions pour y répondre. 

La commission Arts appliqués – Design poursuit ses 
tables ronde Polyvalence, en donnant carte blanche 
à un designer pour présenter un projet particulier. 
Elle a également initié la bourse Dynamo !, qui 
encourage les artistes et designers émergents 
autour d’un projet innovant sur le plan social ou 
environnemental. Enfin, sous son impulsion, l’ADAGP 
publiera à la rentrée un guide de 20 conseils sur le 
droit d’auteur à destination des designers. 

La commission Photographie a souhaité renouveler 
la campagne de communication « Une photo, ça 
se paie. », après une 1󰂍󰂇 édition réussie en 2022. 
Cette année, la campagne s’appuiera sur les 
travaux des Etats généraux de la Photographie, qui 
réunissent depuis 2021 les grandes organisations 
professionnelles et associatives du secteur (l’ADAGP, 
les Agents Associés, le CLAP, les Filles de la Photo, 
France PhotoBook, le réseau Diagonal, la Saif et 
l’Union des Photographes Professionnels (UPP)) et 
qui se sont tenus à l’ADAGP tout au long de l’année. 

La commission Bande dessinée a reconduit l’édition 
du calendrier BD en 2023, en partenariat avec le 
SNAC-BD, sous un format plus abouti. Ce calendrier 
présente, mois après mois, des conseils aux artistes-
auteurs pour une bonne gestion de leurs droits.  

La commission Lutte contre les faux et les 
contrefaçons a poursuivi ses rencontres avec 
des professionnels qui sont confrontés à la 
problématique des faux en matière artistique. Ses 
discussions avec eBay ont abouti à la rédaction d’un 
document pédagogique destiné aux utilisateurs de la 
plateforme.

La commission Livre jeunesse a impulsé la création 
d’un site de vote afin d’encourager les bonnes 
pratiques des salons et festivals dédiés au livre et 
respectueux des droits des artistes. À la clôture des 
votes, les meilleurs salons et festivals se verront 
attribuer un « label qualité ».

Votez jusqu’à la fin de l’année sur : 
X www.label-auteurs-jeunesse.fr
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à vous la parole 
Jérôme Mesnager, artiste

En 2023, l’ADAGP n’est pas la seule à souffler 
des bougies. L’artiste Jérôme Mesnager fête 
les 40 ans de son « homme en blanc ». 
Dans cet esquisses anniversaire, l’un des 
pionniers de l’art urbain revient sur la 
grande aventure de sa création, qui orne à 
présent les murs des villes du monde entier.

L’homme en blanc a aujourd’hui 40 ans. Il est devenu 
iconique au vrai sens du terme. Comment expliquez-
vous ce succès ? 

Le corps blanc, c’est la joie, la danse, l’amour, la vie !  
Il court, il est libre. C’est l’universalisme, un 
personnage que l’on reconnait du premier coup, que 
chacun s’approprie : « corps blanc », « bonhomme 
blanc », « homme blanc », « homme en blanc », chacun 
choisit de l’appeler comme il l’entend ! Il a surtout du 
succès pour une raison : il a une âme, et les gens le 
sentent. 

Comment est-il né ? 

C’était le 16 janvier 1983, il était douze heure trente. 
On avait créé en 1981 l’association Zig-zag dans la 
savane, et c’était dingue : il y avait des musiciens, 
des peintres, des danseurs des sculpteurs : toute 
cette énergie nous portait, nous poussait à inventer. 
C’est dans ce contexte que le corps blanc est né, lors 
d’un festival. J’y ai tout de suite vu un signe très 
important. 

Quelles étaient vos inspirations ? 

J’ai emprunté à Robert Malaval l’idée du fantôme, à 
la peinture, à l’histoire et l’histoire de l’art pour créer 
le corps blanc. J’ai puisé dans les tableaux anciens, 
Géricault, Delacroix, les grands sculpteurs, comme 
Rodin, et les artistes tels Yves Kein, qui continuent 
de m’habiter.

Vous travaillez également de manière très régulière 
avec d’autres artistes. Quel rôle joue le collectif dans 
vos créations ? 

C’est essentiel : rencontrer des gens, créer ensemble, 
c’est tellement merveilleux ! J’ai beaucoup travaillé 
avec d’autres artistes, notamment avec Miss Tic, 
et surtout avec Nemo, qui manquent tellement 
aujourd’hui. En ce moment, je travaille avec une 
artiste formidable, Adey, Adeline Yvetot, une 
pochoiriste fantastique. On travaille dans mon 
atelier, on peint tous les jours. J’aime travailler avec 
les jeunes artistes. 

Après 40 ans de vie commune, vous ne vous lassez 
pas de peindre l’homme en blanc ? 

Je peindrai l’homme en blanc toute ma vie ! Il n’aura 
pas de retraite, comme moi ! 

J’ai plein de projets, tellement de commandes, c’est 
fou. Après une exposition à Paris, je prépare des 
expositions à Lyon, Ornans, Montpellier. J’ai 62 ans, 
j’ai peint plus de 8 000 tableaux, autant de murs, je 
n’ai pas fini. 

Comment gardez-vous trace d’autant d’œuvres ? 

Je garde un inventaire papier et des tirages photos 
sur papier. Je n’ai pas d’ordinateur, j’ai seulement un 
téléphone Nokia. Les ordinateurs, ça saute, ça pète. 
Je fais tout à l’ancienne, je veux garder les mains 
dans la peinture. 

Vous proposez sur votre site internet la visite de 
votre atelier à Montreuil (93). C’est important pour 
vous de garder ce lien avec le public ? 

Bien sûr ! Je fais visiter l’atelier très souvent, les gens 
adorent ça, et ça marche très bien comme ça, tout 
simplement. 

Jérôme Mesnager interviendra lors du colloque 
« PARCOURS – L’œuvre d’art à la trace » organisé par 
l’ADAGP et qui aura lieu le 30 novembre prochain à 
la Bibliothèque nationale de France (Paris). 

Plus d’informations : X   jeromemesnager.com



à vos agendas

Assemblée générale 2023
–	27/09 : Ouverture du vote électronique
–	11/10 : Clôture du vote électronique
–	19/10 : Assemblée générale

Ateliers ADAGP en pratique
–	26/09 : Gestion des droits collectifs
–	03/10 : Présentation du Fonds de soutien
–	17/10 : Focus NFTs
–	04/12 : Focus AIR

Ateliers Angles Droits
–	13/09 : Présentation générale du droit d’auteur :  

quels sont vos droits et comment les gérer ?
–	04/10 : Angles Droits dédié aux designers
–	06/11 : Angles Droits dédié aux photographes
–	06/12 : Droit des successions

Sur les cimaises de l’ADAGP
–	Jusqu’au 21/08 : Présentation de Lisa Blumen, 

Révélation BD 2022
–	Du 8/09 au 20/10 : Présentation d’Anaïs Marion, 

Révélation Livre d’artiste 2022
–	Du 27/10 au 01/12 : Présentation de Lucien Bitaux, 

Révélation Art numérique – Art vidéo 2022 
–	Du 08/12 au 19/01 : Présentation de Samer Selbak, 

Révélation Design 2022 

Informations et inscriptions sur X adagp.fr
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